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Cap Alexandre Vautravers

Armement

Du nouveau au Groupement de l'armement

(GDA)! Des l'ete 2003, il fera peau neuve: plus

ouvert, destine ä travailler davantage en partenariat

avec les administrations cantonales et surtout
les organes d'acquisitions militaires etrangers, il

changera de nom pour s'appeler ARMASUISSE, le

centre pour systemes militaires et civils.

Le GDA a celebre en octobre dernier plusieurs
introductions en grande pompe: ä Thoune, il a
remis ses premiers CV-9030 et chars de deminage,
ainsi que le simulateur tactique ELTAM. A Biere, la

troupe a recu les premiers vehicules pour commandants

de tir 2000. Enfin, une serie de hangars mo-

dulable a ete achetee afin de proteger les helicopteres

Alouette, Super-Puma ou Cougar; les

premiers ont ete installes au Kossovo [Pronto N° 4,

2002).

Fausto de Marchi, dans une rubrique consacree
aux nouvelles de l'armement [RMSI N° 6, 2002,

p. 15-17), presente l'etat du projet Eurofighter: un

simulateur est operationnel en Allemagne et un

appareil biplace s'est ecrase en Espagne. La France

presente officiellement son vehicule de transport de

troupes ä roues VBCI. La Suede acquiert le char de

depannage Büffel, sur chässis de Leopard 2. Enfin,
l'armee britannique cherche un nouvel engin guide
antichar «Tire-et-oublie»: le Javelin americain ou le

Spike israelien, en service en Israel, ä Singapour
et prochainement en Finlande et en Hollande; le

nouvel engin pourrait entrer en service d'ici 2005.

La revue de l'Etat-major general evoque
l'introduction d'une seconde tranche de systemes radio
SE-235. Les Forces aeriennes seront egalement
reliees au Reseau integre de telecommunications
militaires (IMFSj. Enfin, des vehicules blindes serviront
de relais [RAP] pour augmenter les distances de

communication [EMG N° 4, 2002 p.26-27).

;' £. A>
¦¦¦¦ :-. '

E————~m.JU
0ffl "•X yb

*5 *r''
Histoire

La derniere armee etrangere ä avoir occupe la

Suisse est l'armee autriehienne, en 1815. Pourtant,
les plans pour l'invasion du pays ne se sont pas
arretes pour autant. Dans un fascicule intitule
Blautanne, Operationsziel Schweiz - eine Analyse
(cahier de l'ASMZ N° 2, 2003), Matthias Küster et

Jürg Stüssi-Lauterburg decrivent les differents plans
d'invasion: francais en 1798, russes et autrieniens
(1799), prussiens (1856), italiens (1898), franco-
italiens (1916), italo-allemands (1940-1944) et,

evidemment, sovietiques (1944-1989).
Dans le Bulletin de la Societe Militaire de Geneve,

le cap Minder propose une retrospective
militaire de la Suisse, du Xllle au XXIe siecle. Celui-ci

est utile pour sa Chronologie notamment [EclairaGE
N° 1-2, 2003).

International
Le meme auteur retrace l'histoire de la Palestin*3

et, dans un second temps, expose les sources de

conflits mais aussi les possibilites de rapproche-
ments actuels [EclairaGE N° 7-8, 2002).

Gianandrea Galani evoque une OTAN agran-
die mais divisee, disposant de forces de reaction

toujours plus minees [RMSI N° 6, 2002, p. 13-14
II examine egalement le concept de «frappe pre'
ventive» ä l'americaine [RMSI N° 5, 2002, p-

11-12).
Le It-col Stritt, conseiller militaire ä la Mission

suisse ä New York, evoque la participation °e

notre pays ä l'ONU et les changements dipbmö'
tiques que cela implique [EMG N° 4, 2002 p-

16-18).

Cadres

Le divisionnaire Vicari diserte sur les nombreuses

activites du commandement [RMSI N° 6, 200a
p.3-5). Le modele de l'instruction d'une compagm-3
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s°us le regime Armee XXI est egalement examine
mSI N° 5, 2002, p.3-5).

_

Le numero de fevrier de ['Allgemeine Schweize-
r,scfie Militärzeitschrift [ASMZ] est traditionnellement

consacre aux nouveaux officiers. Plusieurs ar-
J'cles generaux sont consacres ä la perception de
la formation militaire par l'economie privee. Le bri-
9adier Steiger presente egalement le cursus de
formation des officiers de carriere, ä l'Academie
miliare de Zürich. Un article concis et clair (p.31 -32),
^u col EMG Dittli, presente le programme du Stage
ae formation de commandement II de Lucerne, oü
s°nt formes les futurs commandants de bataillon.

Le col EMG Keller consacre un important article

v^x durees de formation des cadres au sein de
Armee XXI. La formation d'un soldat doit durer

'

semaines, celle d'un sous-officier ou d'un sous-
°rricier superieur 37, un officier 53. Un tableau en
Pa9,e 17 presente egalement les durees et les äges
^rnites pour les cadres superieurs. [ASMZ N° 2,

Troupe

Dr a
r:MG Brunner evoque la necessite pour la

A suisse de pouvoir proteger nos centrales nu-
eaires d'attaques aeriennes. Plusieurs articles
°nt consacres au combat de localite des grena-

2prs' a" cours de repetition du bataillon de chars

^. au dernier cours du regiment d'infanterie 28 et
regiment d'infanterie de montagne 17, aux
Pes de sauvetage, ainsi qu'ä la derniere ecole
train ä Luziensteiq [Schweizer Soldat,

novembre 2002).

Terrain

nie U'Qn' C0Urs de repetition en novembre der-

0rr a Bure, le bataillon de chars 3 et le groupe
armSieij 'incl^s 24 ont effectue un exercice inter-

es de deux jours. Celui-ci visait ä exercer l'en-

y^gernent des commandants de tir de l'artillerie

rnont |aUX U"'^S c'e comf°a*> mais aussi ° ^'
ven

rSr coherence des liaisons radio du nou-
,t,au systeme SE-235. Ces exercices intensifs ont

tech
'n^eS notamrnent par le stage de formation

sont
r""'0 s Coupes mecanisees et legeres, oü

cfh'ci °rmJS 'eS 'Uturs commandants de bataillon et

EMG^h etat-major. De l'article redige par le maj
bermüller, il ressort de ces exercices que

une
L'officier d'appui feu (OAF) du bataillon porte
res lourde responsabilite. S'il ne comprend

l'echelon de la compagnie necessiterait une
instruction appropriee des commandants d'unite. En
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pas dans le detail le plan et l'intention du commandant

tactique, le choix des emplacements des unites

de feu, la coordination des moyens et l'engagement

de la logistique ne seront pas efficaces; il

doit imperativement connaitre les forces et les

faiblesses de son arme - les moyens de feu mais aussi

les organes d'observation -, afin de conseiller la

formation de combat, au besoin en faisant modifier

les plans de celle-ci.

L'engagement des commandants de tir ä

3 compc
Driee de:

l'absence de cette derniere, il est plus pertinent
d'engager les commandants de tir de facon centralisee,

ä l'echelon du bataillon.

¦ Les commandants de tir ont besoin de temps

pour reconnaitre les zones d'engagement et choisir
les meilleures positions d'observation. Leur

information prealable est donc une mesure d'urgence ä

prendre par les etats-majors tactiques.

¦ L'instruction tactique des commandants de tir
est actuellement insuffisante. Pour pouvoir se deplacer

ä couvert, se camoufler et survivre, il serait utile

que ceux-ci suivent un stage adequat, dispense,

par exemple, par les explorateurs mecanises.

¦ Les commandants de tir ne sont pas disponibles

24 h sur 24. Les changements de position
frequents et les contacts ennemis limitent leur capacite

d'observation.

¦ Les possibilites des observateurs de l'artillerie
en matiere de renseignement sont sous-exploites.
Ceux-ci peuvent fournir des informations de
premiere main aux bataillons, pour autant qu'on le

leur demande!

¦ Pour simplifier et raccourcir les temps d'attente,

une delegation de la competence de feu claire
doit etre faite aux plus bas echelons. Une unite de
feu doit etre de piquet (3-5 minutes) dans les

phases critiques.

¦ Le systeme radio numerique SE-235 dispose
d'une portee relativement faible. II necessite donc

un nombre important de relais. L'engagement de
l'artillerie au profit d'une formation issue d'une
autre grande unite est problematique, car les

systemes de codage [Pill Guns et listes de reseaux) ne
sont pas interchangeables. Enfin, pour engager ses

moyens, l'OFAF a besoin de quatre radios
differentes, ce qui pose actuellement differents problemes

techniques. (ASMZN0 2, 2003, p. 33-34)
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